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Mutations dans les rangs du corps enseignant

La période des mutations est une fois de plus terminée. A vrai
dire, nous avons eu, cette année, moins de branle-bas que d'habitude.
Peu de maîtres ont quitté la carrière : ce sont MM. Louis Pidoud,
professeur à l'Ecole normale d'Hauterive ; Albert Goumaz, à Fétigny ;

Félicien Mottet, à Orsonnens, dont la démission prématurée est
motivée par son état de santé, et Mlle Antonie Magne, à Cressier-
sur-Morat. De plus, deux maîtres en activité sont décédés dans le

cours du semestre d'été : MM. Louis Berset, à Cheyres, et Charles
Ducry, à Grolley.

L'autorité supérieure cantonale a appelé M. Casimir Both, à

Barberêche, aux fonctions de professeur à Hauterive, et M. Louis
Page, à Ependes, à celles de professeur à l'Ecole secondaire de la
Glâne, à Romont, en remplacement de M. Adolphe Piirro qui a
été transféré provisoirement à l'école catholique de Flamatt
(Wünnewyl). MM. Both et Page achèvent en même temps leurs études
universitaires en vue de l'obtention du certificat d'aptitude à

l'enseignement moyen. Les nominations régulières d'instituteurs sont
les suivantes : M. Ernest Maradan, au Pâquier, va à l'école de Cor-

serey ; M. Isidore Bonfils passe de La Corbaz à Grolley ; M. Pierre
Aerschmann, d'Alterswyl, à St-Antoine ; M. Willy Blanc, dé l'école
de Bellechasse à celle de Barberêche ; M. Marius Frésey, à Portalban,
est nommé à Orsonnens ; M. Louis Bugnon est transféré de Corserey
à Sommentier ; M. André Ducrot, d'Aumont à Cheyres ; M. Albert
Carrel, de Chapelle-Coumin à Aumont et M. Max Sauteur, de Rueyres-
les-Prés à Fétigny.

Les jeunes instituteurs et institutrices sont appelés : Mlle Anna
Tinguely, à la nouvelle école des filles de Bonnefontaine ; M. Henri
Page, à l'école mixte de La Corbaz ; M. Isidore Brugger, à la classe

supérieure des garçons d'Alterswyl ; M. Oscar Moret, à l'école des

garçons du Pâquier ; M. Paul Bersier, à l'école mixte de Lessoc ;

Mlle Colette Dessonnaz, à
_
l'école des filles de Cressier-sur-Morat ;

Mue Marie-Louise Daguet, à la classe inférieure mixte de Liebistorf ;

Mlle Hedwige Schwab, à l'école inférieure mixte de Salvagny ;

Mlle Anna Ratzé, à l'école mixte des Ecasseys ; Mlle Victoria Despont,
à l'école des filles de Sommentier ; M. Henri Brunisholz, à l'école
mixte de Chapelle-Coumin ; M. Irénée Egger, à l'école mixte de

Rueyres-les-Prés ; M. Paul Savary, à l'école de Bellechasse. Enfin,
la Direction de l'Instruction publique a confié, à titre provisoire,
la classe supérieure des garçons d'Ependes, à M. Alphonse Brulhart,
à LesSoc et l'école mixte de Montbrelloz, à M. Joseph Page, à

Sommentier.
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Souhaitons que l'équipe enseignante, ainsi montée pour un nouvel
exercice, accomplisse sa mission avec dignité et succès persévérant
dans le sens d'une éducation forte et profondément chrétienne de
la jeunesse, selon les principes éternels du Christ-Roi.

F. Barbey.

RENTRÉES

Le thème est bien vieux Oui. Mais la rentrée, elle, est toujours chose neuve.
Vacances finies, vous êtes de nouveau M. le Régent qui fait sa classe

régulièrement. Mais vous avez des élèves nouveaux qui vous intéressent ; vous vous
proposez de les étudier. Vous avez entrevu, pendant les vacances, un genre
nouveau pour vos leçons de lecture ou de dessin. Les « jeunes maîtres »,

normaliens encore au mois de juillet passé, sont maintenant vos collègues.
Et puis, la rentrée ne vous a-t-elle pas rappelé Hauterive, la maison des

instituteurs
Les jolis souvenirs A chaque automne, la même impression de famille

que l'an dernier, la pensive insouciance des années d'études ; mais les livres
tout neufs

Vous dites : « Hauterive »..., oh 1 vous y pensez avec un sourire intérieur.
« C'était bien, ça » Ecoutez raconter de plus jeunes, qui aiment leur maison.
Vous la regretterez ; vous direz : « C'est encore mieux qu'en notre temps »

Hauterive aussi est rentré ; les normaliens sont en classe. Les anciens, qui
croient être bien vieux ; il y a aussi les nouveaux : 24 en première et 9 dans les
autres classes. Au total, 88 ; un joli nombre, on voudrait dire, un nombre parfait.

Les leçons remplissent les heures, depuis un mois. La nouvelle année est
bien en train. Déjà, les grands pensent à leur brevet. Les nouveaux s'adaptent.
Sans doute, tout est bien différent de l'école qu'ils ont quittée. Tant de choses
dans un internat Il y a un règlement qui paraît drôle ; mais elle est si nécessaire,
quand on la comprend, et si bonne et si simple, la Discipline Chez nous, il y a ce

vieux monastère, reliquaire de tant de beautés diverses et qui étonnent : la
lumière de la verrière, la profusion du chêne sculpté, les ciselures fines de la pierre.

De tout cela, nos villages et leurs églises sont si différents Et chez nous,
souvent, une colline cache le clocher voisin, ou un ravin nous en sépare ; ici,
le clocher et l'école sont un.

Les écoles et les régents sont isolés ; Hauterive est au fond, près de l'eau.
Mais d'Hauterive, dont n'émerge qu'à peine le clocher devant la mollasse grise,
une pensée s'envole jusqu'aux bouts du pays. Les normaliens caressent leurs
« vieux » souvenirs ; là-bas, c'est leur Milly, quitté depuis un mois, l'école et
leur régent, qu'ils aiment ; c'étaient, hier, les cloches et la Toussaint.

Et l'esprit, ce veilleur fait d'oreilles et d'yeux
Mais 1' « esprit » ne dit pas grand'chose ; ces choses font un avec leur âme ;

il faut parler d'affection.
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